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• Corées/politique
De hauts représentants
des deux Corées se sont
retrouvésDes hauts représentantsde deux Corées se sontrencontrés, hier, dans lecadre d'un premier face-à-face officiel en plus dedeux ans, focalisant surles prochains jeux Olym-piques d'hiver après lestensions provoquées parles ambitions nucléairesde Pyongyang.• Egypte/électionLe premier tour de
l'élection présiden-
tielle en mars Le premier tour de l'élec-tion présidentielle enEgypte aura lieu du 26 au28 mars et un secondtour se tiendra, si besoin,du 24 au 26 avril, a an-noncé  l'Autorité natio-nale des élections.• Colombie/trêve
Pour un cessez-le-feu
plus solideL'ONU et l'Eglise catho-lique, qui participent à lavérification du respect dela trêve entre le gouver-nement colombien et laguérilla de l'ELN, en vi-gueur depuis le 1er octo-bre et jusqu'au 9 janvier,ont demandé un "cessez-
le-feu plus solide".• Madagascar/pluies
Les pluies torrentielles
font plusieurs sinistrésLes pluies diluviennesqui ont accompagné lepassage la semaine der-nière du cyclone Ava surla partie orientale de l'îlede Madagascar ont fait29 morts et plus de80.000 sinistrés, selon unnouveau bilan publié  parles autorités malgaches.•Etats-Unis/téléphonie
Apple sommé de ren-
dre des comptesDeux actionnaires dugéant américain Apple,préoccupés par les effetssur la santé mentale d'unusage excessif desiPhone, ont demandé à lamarque à la pomme uneétude sur l'addiction desenfants à ses téléphonesmobiles, selon l'agenceBloomberg.• Nigeria-violences
Plusieurs morts entre
cultivateurs et éleveurs Au moins 80 personnesont trouvé la mort dansl'Etat du Benue, dans lecentre du Nigeria depuisle 31 décembre, lors d'af-frontements entre culti-vateurs et éleveurs quiont chassé des dizainesde milliers de personnesde chez elles, a annoncémardi un responsabledes secours. Les vio-lences entre éleveurs enmajorité musulmans etagriculteurs chrétiens sesont intensifiées après leNouvel An, notammenten raison d'une nouvelleloi qui interdit aux éle-veurs de bétail nomadesde se déplacer à l'inté-rieur de l'Etat.

A travers le monde

LA Première ministre bri-tannique Theresa May aachevé, hier, le remanie-ment de son gouverne-ment, commencé la veillede manière assez chao-tique et censé lui donnerun souffle nouveau, mal-gré le maintien des poidslourds dans leurs fonc-tions. Mme May s'est atta-quée, hier, aux postes desecrétaires d'Etat, où elle avoulu introduire des pro-fils plus jeunes, fémininset issus de la diversité afinque "le gouvernement res-
semble davantage au pays
qu'il sert", selon un com-muniqué.Le secrétaire d'Etat aucommerce international,Mark Garnier, a été la pre-mière tête à tomber hier,et a lui-même annoncé sondépart sur Twitter, se di-sant "très triste d'avoir
perdu son poste". En find'année 2017, il avait étél'objet d'une enquêteaprès avoir demandé à sasecrétaire d'acheter dessex toys, au moment oùdes accusations de harcè-lement sexuel visaient laclasse politique.

La veille, la Première mi-nistre avait amorcé la mo-dification de son équipe,annonçant les nouvellesnominations au compte-gouttes, sans toutefoistoucher aux poids lourds,en première ligne dans lesnégociations sur le Brexitqui doivent reprendre enjanvier.Ses plans ont été contra-riés par le refus de deuxministres de quitter leurspostes, lors d'une journéejugée "confuse" par lapresse britannique et cri-tiquée aussi par des dépu-tés conservateurs.Jeremy Hunt, que la Pre-mière ministre voulaitnommer aux Entreprises,s'est accroché à la Santé,faisant plier Mme May quil'a maintenu à son poste.Quant à la ministre del'Education, Justine Gree-ning, elle a refusé de chan-ger de ministère et claquéla porte du gouvernement.La journée d'hier avaitaussi débuté par un groscafouillage, le Particonservateur félicitantChris Grayling pour sa no-mination à sa tête avantd'effacer son tweet: c'esten fait Brandon Lewis quia été nommé à ce poste. Ildevient aussi secrétaired'Etat sans portefeuille, enremplacement de Patrick

McLoughlin.- Marge de manœuvre li-mitée -Ce remaniement, faut-ilsouligner, est censé mar-quer un nouveau départpour la Première ministre,dont l'autorité a été forte-ment contestée depuisl'échec de son Particonservateur aux élec-tions législatives de juin2017, où il a perdu sa ma-jorité absolue. Mais lamarge de manœuvre de laPremière ministre était li-mitée en raison de la né-cessité de maintenirl'équilibre entre partisansd'un Brexit dur et ceux quisouhaitent que le paysreste le plus proche possi-

ble de l'UE.Au final, les ténors du gou-vernement sont restés enplace, y compris le tempé-tueux ministre des Af-faires étrangères BorisJohnson. Les ministres del'Intérieur, des Finances,de la Défense, du Com-merce et du Brexit restentinchangés. Même AndreaLeadsom, leader de laChambre des Communes,chargée des relationsentre les députés et l'exé-cutif, a été maintenue enposte, malgré le reversque les parlementaires ontrécemment infligé à The-resa May, obtenant contrel'avis du gouvernementque le Parlement organise

un vote sur les termes del'accord final du Brexit.En outre, Mme May avaitdéjà dû remplacer troisministres en quelques se-maines fin 2017, le dernierà partir étant le vice-Pre-mier ministre DamianGreen, sur fond de scan-dale sexuel. Il est remplacépar David Lidington,jusqu'alors chargé de laJustice, un europhile quiaura pour tâche de soute-nir la Première ministre etle cabinet.En dépit des critiques, letout nouveau président duParti conservateur s'estvoulu positif, affirmantmardi à la BBC qu'il y avaiteu un "véritable afflux de
nouveaux talents". Le dé-puté Philip Davies a lui es-timé dans le Telegraphque "cela ne rend service à
personne de promouvoir
des gens qui ne sont pas
prêts à être promus, seule-
ment en raison de leur
genre ou de leur race".Un commentaire réprouvépar le porte-parole deMme May, qui a assuréqu'il s'agissait de "mettre
en place l'équipe adéquate
pour s'attaquer aux défis
auxquels le pays est
confronté", comme le loge-ment, la santé et l'éduca-tion.

Theresa May achève la composition de son 
gouvernement
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Mme Theresa May, Premier ministre britanique : l'os-
sature de son équipe gouvernementale est désor-

mais complète.
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LES militaires nigérians etdes soldats de pays voisinsont lancé une grande offen-sive contre les deux fac-tions du groupe islamisteBoko Haram et leurs diri-geants dans leurs bastionsdu nord-est du Nigeria, aannoncé hier l'armée nigé-riane.Des soldats du Cameroun,du Tchad, du Niger et duNigeria, alliés dans le cadred'une force régionale for-mée en 2015 pour luttercontre Boko Haram, visentles chefs jihadistes Abuba-kar Shekau, dans la forêtde Sambisa, et MammanNur, dans la région du lacTchad, deux zones de l'Etatdu Borno où le groupe estactif.Selon l'armée nigériane,quatre soldats ainsi quedes dizaines de combat-tants islamistes ont ététués au cours des derniersjours tandis que des cen-taines d'autres insurgésont été forcés de se rendre.Nur a été blessé et une deses femmes tuée au cours

d'un bombardement del'aviation, ont déclaré deshauts responsables mili-taires à Abuja et Shekau est
"un cheval épuisé, qui at-
tend son Waterloo", a dé-claré le porte-parole del'armée, le général SaniUsman.Le porte-parole a préciséque quatre soldats avaientété tués et neuf blesséslundi lors d'un attentat à lavoiture piégée contre unvéhicule militaire près ducamp de Shekau. D'autresresponsables militaires etdes milices civiles anti-Boko Haram interrogéspar l'AFP ont fait état d'unbilan de dix morts.Des responsables came-rounais de la sécurité ontaussi affirmé que deux sol-dats camerounais avaientété tués dans la forêt deSambisa, sans que l'onsache s'ils faisaient partiedu bilan mentionné parl'armée nigériane. "Nous
avons perdu deux soldats
intégrés dans la Force mul-
tinationale mixte (la force
régionale) lors d'une opéra-
tion lancée à Sambisa
contre Boko Haram. L'opé-
ration a été engagée il y a
plusieurs jours. Les deux mi-
litaires camerounais ont été

tués ces jours-ci lors des
combats. L'armée nigériane
est très engagée dans cette
opération, mais aussi d'au-
tres forces comme celle du
Cameroun", selon unesource sécuritaire jointedans la région de l'ex-trême-nord du Cameroun.Les opérations contre She-kau, qui a fait allégeance àl'organisation Etat isla-mique, sont concentréessur la zone de Parisu. Undirigeant de milice a pré-cisé que l'attentat à la voi-ture piégée contre dessoldats s'était produit dansle village de Lagara où desmines posées par BokoHaram protègent dans desmarais le camp de Shekau.
"Une fois la rivière franchie

par les soldats, ils sont à Pa-
risu. Shekau est à leur por-
tée", a-t-il dit.Selon un chef de miliceanti-Boko Haram, l'autrechef jihadiste, Nur, qui en-tretiendrait des relationsavec les groupes liés à Al-Qaïda en Afrique du Nord,aurait été blessé par le raidaérien lancé sur un campde l'île de Tumbin Kare, surle lac Tchad, où il s'étaitrendu la semaine dernièredepuis son quartier géné-ral de Tumbin Gini. "Mam-
man Nur se déplaçait
autour des îles sous son
contrôle pour éviter d'être
repéré. Cette fois il n'a pas
eu de chance", a-t-il dit.Boko Haram mène une in-surrection depuis 2009

pour la création d'un Etatislamique dans le nord-estdu Nigeria, des violencesqui ont fait au moins20.000 morts et plus de 2,6millions de déplacés. Leprésident nigérian Mu-hammadu Buhari, un ex-général qui devrait briguerun second mandat l'an pro-chain, a été élu en 2015 surla promesse d'en finir avecles insurgés.Lui-même et de hauts res-ponsables militaires ontassuré à plusieurs reprisesque le groupe avait large-ment été vaincu, chassépar l'armée de vastes terri-toires du Nord-Est dont ils'était emparé, mais BokoHaram poursuit régulière-ment ses attentats dansdes zones éloignées. La faction dirigée par Nur arevendiqué vendredi der-nier un raid sur une basemilitaire qui a fait neufmorts fin décembre. Plu-sieurs fois donné pourmort par les autorités, She-kau est apparu le 2 janvierdernier dans une nouvellevidéo, revendiquant unesérie d'attaques dans la ca-pitale du Borno, Maidu-guri, et dans les villes deGamboru et Damboa fron-talières du Cameroun.

Offensive régionale contre Boko Haram dans le
nord-est du Nigeria 
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Boko Haram dont on voit quelques éléments ici, est
désormais traqué par l'armée nigeriane et des sol-

dats des pays voisins
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